
Saviez-vous qu’Edmond Rostand jouait au Bridge ? 

Mieux encore, saviez-vous que pour remercier ses professeurs il avait écrit 

une parodie de sa fameuse tirade du Nez dans Cyrano.  

C’est un document peu connu que je me suis procuré et je ne peux résister 

au plaisir de vous le lire pour remercier à mon tour, à notre tour nos profs 

qui se relayés pour transmettre leur savoir. 

Voici donc ce texte rare. 

Trois points pour tout soutien, c’est un peu court jeune homme. 

Révisez donc vos cours. C’est peu de chose en somme. 

Le dire et le redire sans jamais me lasser, 

En variant le ton, je vais le répéter. 

Amical : mon conseil, bien compter ses levées, 

Précaution   nécessaire avant de commencer. 

Superstitieux : qu’elle soit à trèfle, à pique, à cœur, 

Rarement treizième carte te portera  malheur. 

Suffisant : par respect du noble  jeu de carte, 

Je ne me  défausse pas, gentleman,  je m’écarte. 

Obséquieux : Monseigneur, quel régal, quel faveur, 

Par un Roi d’être couvert en honneur sur honneur. 

Persiffleur : moi  Monsieur, si j’avais une telle main 

Demanderais le ch’lem  sans remettre à demain. 

Provocateur : aurez-vous le front, aurez-vous l’audace  

A cet instant du jeu d’effectuer une impasse ? 

Prévenant : pour gagner, en stratège, fait ton plan 

Foncer sans réfléchir c’est bon pour  Rantanplan. 

Taquin : quoi ? Vous passez avec un tel soutien ! 

N’avez-vous donc des doigts pour compter tous vos points ? 

Folichon : du cerveau, paraît-il, c’est le sport 

Mais  souvent pour gagner il faudra faire le mort. 



Emphatique : le meilleur cours, fut-il  magistral 

De l’indolent zéphyr ne ferait  un mistral. 

Questionneur : pourquoi,  diantre,  entamer sous ton  as. 

Es-tu attentif à ce qui est dit en classe ? 

Grivois : sans vous offenser, ce n’est pas un drame 

Si je cherche, sans vergogne, à couvrir votre dame. 

Curieux : à quoi vous sert donc une si belle longueur  

Si vous, pour l’affranchir, n’y mettez point d’ardeur ? 

Ironique : alors là, je pouffe,  je ricane. 

Annoncer sans atout en comptant sa chicane. 

Accueillant,  pour finir : si ton jeu est bancal, 

Bienvenue à la Colle, c’est un club amical. 

 

Cyrano, mille excuses de t’avoir parodié 

Hélas, dans le tapis,  je me suis pris les pieds. 

Voilà ce qu’en substance,  chanta  le grand Rostand, 

Un grand parmi les grands.  A vrai dire, un titan. 

A mon tour, chers amis,  de chanter vos louanges 

Vous : professeurs, bénévoles,  à la patience d’ange 

Déployez compétence, bonne humeur et talent 

Pour transmettre votre savoir, votre passion, votre allant. 

Merci au nom de tous, nous en redemandons. 

A bientôt, cet automne pour une nouvelle saison. 

Bravo et grand merci. En guise de conclusion, 

Ouvrons, c’est la coutume,  un bon Saint-Emilion. 

A la fin de l’envoi, Cyrano  si tu touches 

Nous ce sont, les bouteilles que maintenant on débouche.  

   


